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h uit 'i q ,soit,' . r elé di 'ue at ouverte, etdti.nism

* esapsnt.citrs u,.sO d~1'ki ut lstrsts c'orsds hoe de cemo*é.'n'*doatmu
'dî~'l ;Xît- p uilleeteltat e 'odmain *' igom1uss -* ,-l- c.

épiso enx Sai Esprit lahto l'oppr ession sous le' masquie'de oar lesmiel eeur s'
pour udminirer l'sEgien dXX 28s ).xerer l"tret ld'ypocriteeu ftattelrs opei iérie'oce stièercletieL

ier;e uïrólut le a eaÉuétrite d'oléceu d u u nnombre'des persécuteurs aprsl a être ap iluvtbltous
- neei pissä . :Lý ;ý ,''-.- . . Iës deux,* à dépouiller. le Saint-Père dle son uort táí

I . En deblcqu q e tlo s ctes- hom ourmes criètoyens e e or se x réusi Egluite r(phra .'ec le j- ptrà
t rus.du n.îîi à l e r ,o trnt un c r ai sembable, autorité spirituelle, t oust le d ui l l ou t *té phu ré ipité se du

* Cnu.ra une ito e'exia iojê8fncriokee

ai~seour.d . apés e ' f o pr;ra qtte de la r n o de na sanc'pou'allr ,édite

aimpu ceur ea. gipfge ynde qulet là psitaind'jen o A

Lessat .it nt qu éous vinéfies ceslois .dansl'ekil sut é lesqrites retours.des choSus de 0u de
tnioure,, ecsutiut auiritables.pa nte enoucretsur l esvitalité de e lEhe q r t urs dhtes

et dhêrïqus ie~ntailn ie entouxpri e nt a.si . . .t'u de pay tL'Eisqui éietlls'aitie àl'e ti

d ts i cun t t- ò to royale ela t tQue on amnatión. igonomineus es.t
..- .Serontud t oupabiéd donner sar c qui Le trop faleux Bismark et on*vie impele ont

went prenre posession des ódifest i e Dxerceur le mimistère- treDljà.ourPEurpe loe ntber etpr.êts
quuîpp ieti ' t la p c h n d-se ulever contre e..Des bruits. de guerre se n t .en-

e;u ' la 'chai-pet pa; à la justice de -Dieu ; ao est tendre. La-utte.sera terrible, la cassrophe éouvtantable

lier;.é pyrontiu Céretàlioirntutce ,t la caueserd a re aligio 1!et du d'rioit tri mosve eso-

traire, nou i déalurns o-que r ous oc ces- hommes sacriléges ete a odre e roi C Egh se tro ve le pisanre
tous i l'avenir, enmmettront.un.aiite se.mblable,dnsis etla d su dTua se pr

eu usurpant une.e mision eceai.qre , eront en vertu s vrajusqu à la consommation dess e

os uelc ners enorufrnppés, de.aitet ase droit,·de P'icom- --Pour tetinei, jet :s e et poup-d'eauc t de l's-
mnication m pjeurot.''-. .. pgne à:cyrnsquelletest la: situation. tuu jeune roi .Al

S'adrssant.diroetéinent Ans évêqies-viitimes des perse. elonse. Lie résumé que nous iettoa roue ei aeum deos
~'cuour, întsurtout admirables -m'dèles de sinte .douceur jenteurs est extrait de la R sesre di e ntionde cathol pe.

et dhéroïques'léignation, Pie IX 'exprime ainsi:" i'un des pays qui méritent le plus e 'attirer l'atteition
" Que ceux-là quisont vos ennemis aatheit quanoio ne_ en ce mome nt a . lEspt..quelques oudatned

fites aucun. tort à l'autorit royale et que vout lui por don Carlos outiennent, à force de erage et de dévoue-
tez aucun prjudice, en refusantdo donner à César oequi ment, ne lutte victorieuse,. quoiqu n si inégal, contre des

et -à iSar, car il et écrit:,i aut obéir a Dieu plutôt forces. matérielles sie supoieures par le.nombre et par l'r-
uLa q t ni rr. . l mentent. La proclamation de don Alphone avait paru d'a.

e Qt'la rsache n n e temps que chacun dence, est bor evoir'porter u coup'snnible àendre -uElie _qui
toé .a réot qribet- à'.Cair et à lei obéir aen toutéce st la cause de. la eligo n et du roit ;-trois mois'ne o sont

qui est tr pouvoir'civil, non-par la fprce mais selon votre pas -éoulés, et lemroi Charles VII e troute Plus puissant
consce"ce.' -- . - " que janmais, tandis que.la enuse;de son jeunc.cousin paraît

Il est facile d'imbaopiner, obles-e laubFrancedtouvelle, à la- déjà désespérée,
quelle nous emprunton cette anal s, il est facile d'imagi- ".La question reliuse ps pobeaucoup -ans la i-
ir.l'effet.qu'a produit une toll'lettre à la.cour de Barin. tuatin notuelle.a
icr c dsde l:Allecigne du Aiord, le principal. organe de a Leque don Alphonsearriva 'Madrid, au mois- deM. de Bipsmdik, truduit en ces termes le mécontete-neut javier pbie, les catholiques espérèrent qui la prcu-'

du grand conmer la o•ine r tion, sous laquelle ilpe gémissaient depuis huit an, aallait tou-Cette raifetation dit .atiéa: estcertainement l'ex cher d sa fin, et: quiues mesiuresdu nouveau. gouvens
rsion7de laplus grande out.rcoudanc doiit la curie it ment parurent d'ubord confirmer ett espérance..Mais un

ait preuve jusqu'à présent. Le papl y condnie -eu. gouvernement róvolutioe onnaire ne peut rendre ainsi·justice à:
mentIes lois d 'ra.d'unt nihé re abolue, mais y érige l'Eglise. Deux moi ont écouléo, a'et .es-espérances lven

n eu la déaobeistsancsr ces lois. ) - E aes.- unes après les aures.
La vérité co'nttaire ressort de'proed Pie IX. Il ne n'étaient que -de faiblo importance, et.encorad 9lles n'ont

pròebe pa. rési.,tance.r, autre cliose pas oté epécutées danis leurse lare partiès. - -est;l.a'résivtance a ldes' actes que -réprouve la conscienoce, et "On a, par exemple, ordonné -de rendre 'à l'Egliseýile---outre nhover 'idtue qui enploierait les voie matérielles archives, le bibliothèques. t les cbjets d'artdont l'Eta

- -èpI ýhoseé la rd 8 'r d-on 'é.. -

pour lutter cou es s'était emparé·; msais on a'excepté:de, otte. meure*doun espot b ca purlespusancs éabbs;de tout temps paration, les mlanuorits, livres', dýouments tCautr'er.objetausi-ele eseiod uo esimes ne oivn.a les suivre remis aux établissements. publiek;, c'est-a dire c 'i
ïns leurs errement:', *car,, *avant, tout,* la Mtro,É Eternel, avait de plus important et de pluvs précieux.,-.· o1 -àiOdonn1'Deu a-vant les honines; C'est ce que disai.t l.'apôtre Saint. de rendre à l'Eglise les édifices qui lui appartenaient-; -maisPie'rre dès lès p'remiè,res*tribulations. del'ghM et que.ré-* on a excepté de cette restitution. les édifices, destinds à des,pète, a a i utcn as i Reo ticcessehrý; et usages pub.ics,'e e vqé povn il ifcldaujourd' ui·comme aklo.s la conscienc vaincra;*,. l'Evangile, pour entrer en possession des autress-On'a rétabli:latadàit;do force divine, 1emnporitera 'Sur' lu* coelunii; fait tion. du clergé, à qui.Pon doi t~un, arriéré: de-200 millidóns

des passions humaine. -. 
dout~ l

'Eglis 'a triómph6 des ,uÎfs et a siirvéén - leurs dotation. On a reconnu e c-to c.. aur' r-peictos l(atimh e etils et* aý suryéou. à. gieu.x. mais on a mainte.nu lomaag:vileurishainóàs-et à leurs cruantés. Elle a. triom ph6. des e'mpe-* . Et c'et -to.ut. Et pendanÏ¥ cetenips-lai, toutes- les a:_rours romains et sur véc.*à leurs lois *persécutricesq.. Et veurs sont pour. les-ennemis de la -religioni toutes le ..porariver imméýdia1temenét aux f1lees mudernes, elle a triom.. traves; pour les catholiques.-,Ainsi qùel ué 5 roésntsu:ph.òJoseph 1r, aui.1 Ila-posité a oba ijso etMindrid-pevettenir..périodiquément.des-colté.
titrè 1le'hurnomi d!'mpereur.sacristain. loatriomphé des rences dans lesquelles P'Egliseest onitinuellemient insultée,


